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Nous convenons que les prix payés pour
les saillies des reproducteurs primés ne sont
pas assez élevés. Mais pour protéger tous
les intérêts, peut-être vaudrait-il mieux
adopter un terme moyen, ci doublant le
prix des saillies.

• ATTELAGES.
3 ET TE saison est celle où les attela-

ges ont ordinairement le moins d'oce-
cupation ; cependant leur entretien
est si coûteux qu'un bon économie
ne doit jamais les laisser oisifs.

L'homnie qui tient une comptabilité régu-
lière et qui a l'habitude d'écrire, chaque

soir, le nombre d'heures du travail de ses
chevaux et l'emploi do ce travail, sentira
bien vite tout ce qu'il lui en coûte pour
chaque heure d'oisiveté de ses attelages.
La conduite des fumiers et du bois, etc.,
est à peu près la seule occupation relative à
la culture des terres qu'on puisse leur don-
ner dans ce mois.

Lr machine à battre offre un moyen
d'employer utilement les attelages dans des
temps où il serait impossible de leur procu-
rer un autre travail, et ce n'est pas là un
des moindres avantages de l'adoption de
cette machine dans les grandes exploita-
tions.

TRAVAUX DE LA FERME.

FABRICATION DE LA POTASSE.
N correspondant du canton de Mc-

Nider, comté de llimnouski, nous
demande de lui indiquer le proeè-
dé à suivre dans la confection de

la potasse dans un nouvel établisse-
ment.

Cette industrie profitable qui
doit accompagner tout nouvel établissemnent
bien administré mérite d'être exploitée, car
elle sera toujours d'un grand secours aux
colons qui commencent des défrichements
avec peu de moyens.

Pour bien réussir il faut être soigneux
et propre dès le commencement, même dans
la préparation de la cendre.

Nous conduirons notre correspondant
dans la forêt afin de ne rien omettre. Sar-
clez le terrain que vous vous proposez de
défricher en coupant aussi près de terre
que possible toutes les tiges et les jeunes
arbres qui n'auront pas plus de six à huit
pouces de diamètre. Ayez le soin de
ramasser tous les débris en tas après avoir
coupé les plus grands en longueur de douze
pieds. On doit piler les branches de ma-
nière à ce qu'elles se tassent les unes contre
les autres, ainsi, il faudra toujours mettre i
le rond, la courbe ou le dos des branches en
l'air afin que je tout se niasse pour mieux
brûler quand on y mettra le feu.

Lorsque la terre aura été sarclée on
abattra le gros bois pour le débiter en lon-
gueur de 12 pieds après avoir enlevé les J
branches qui seront tassées sur les piles
déjà faites, autant que possible: Toutes
les bûches doivent être coupées de même
longueur. Nous n'avons pas besoin de
parler du tassage du gros bois; tous les
Canadiens l'entendent parfaitement. La 1

seule recommandation que nous ayons à
faire, c'est de faire des tas très haut et
serrés et de les bien couvrir ci y jetant
tous les bouts de bois, branches, copeaux
qui tombent sous la main. Cela flacilite
l'activité du feu. Pour obtenir de la ei-
dre il faut que le tout brûle promptement
par un beau temps afin que la cendre ne
soit pas emportée per le vent, niendomnma-
gée par la pluie. On doit, pour cela, veil-
ler les tas, les attiser lorsqu'on y a mis le
feu et qu'ils sont à moitié brûlés pour que
la fabrication de la cendre se fasse sans
perte.

Aussitôt que la cendre est refroidie ou
qu'elle ne contient plus de feu on s'empres-
sera de l'enlever pour la mettre à l'abris du
mauvais temps sous un appentis tout brut.
Un carré de bois rond ponté en bois fendu
et couvert en écorce ou en planche jettées
à volonté si l'on en a à sa disposition. La
cendre ne doit jamais être mise en tas sur
le sol si elle doit y rester quelque temps
car le fond du tas se détériora en absorbant
trop d'humidité.

On peut faire du sel de potasse qui sera
fabriqué en perlasse ou faire de la potasse
de suite avec la cendre. Ce sont deux
procédés bien différents et qu'il est bon de
noter. Pour le sel de potasse il faut moins
de précaution. La cendre qui contiendrait
de la terre n'empêcherait pas le sel d'être
converti en perlasse car toutes les saletées
qu'il contiendra seront détruites·par l'action
du feu en le passant au four pour en faire
de la perlasse. Cela n'empêche pas que
l'on doive éviter de faire du sel trop sale.

Pour faire de la potasse il faut plus de
soin en receuillant la cendre. On ne doit
pas enlever de terre en la ramassant. Une
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